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nous le hélaJls -, maïs nous ne pûmes paà en- ^

tendre ce qu'il dit , & dans le moment nous *^

le perdîmes de vue»

Par 29*^ 50' (k^tltude, & j^i^ 50' de lon-

gitude, le j^^^i^," & tourna plus^ an

fud-eft. Nc^î jp&imehçâmes à voif quelqijcs-
^

ur|cf^^j|es pllSit^ de mer, qu'on appelle ^

çomifflwfmenthe fiîi|Mî du golfe , parce qu'on

fuppofe^qiut vient du golfe de la Floride,, „
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cela peut ctre-, mais il n'eft pas néceuairç

d'aller fi loin pour expliquer f^ ^formation, . • .

car il croît certainement en pleine mer. Nous

continuâmes à en avoir, mais toujours en

petits morcei^ux^ jufquà 16'^ de latitude, &
39^ de longitude ou|ft, & palfé ce point,

nous n'en apperçûmes plus.

Le 5 de. Juillet, par ji'» ji'^o" de latitude
, juiiien

nord, & 40<' 29' de longitude oueft, le vent

tourna à l'eft, & s'afFoiblit. Le lendemain ,

' il y eut calme : les deux jours fuivans, nous

•eûmes de petits fouffles de vents variables 6c

des caillées tour-à-t^jj^ir. .

«t-Ji^»' l^^îi^^^cles oLi régnent ces c^lm^»

a foQt appellees Latitudes des chevaux par

lî les marins qui traverlent Ibuvent l'Oc^çan

« d'Europe en Amérique, parce qu'ils font

»j funefles aux chevaux & aux autres ani-
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